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09 - " Les triplées du Comte de la Perraudière " 
Isa, Isabelle et Isabella, les filles triplées du Comte de la Perraudière, ont été 
empoisonnées en mangeant une choucroute bourrée d’arsenic. Leur vieux père 
grabataire demande l’aide du célèbre inspecteur Lafouine. Après un long voyage en 
train, l’inspecteur arrive au château. Fatigué, il préfère prendre une bonne nuit de 
repos avant de commencer ses investigations. 
Le lendemain matin, Hugues de Froisec, le Comte de la Perraudière, demande à son 
majordome de faire visiter la propriété à l’inspecteur. Le policier constate que la 
vieille demeure est en parfait état. Le corps central du château abrite les 
appartements privés du Comte, de sa sœur et des trois filles défuntes. Le personnel 
est logé dans les ailes du château et dans les bâtiments annexes situés de chaque 
côté de la cour d’honneur. 
Toute la matinée, Lafouine interroge les résidents du château. Il isole cinq 
personnes susceptibles d’avoir assassiné les filles du Comte. 
La corpulente cuisinière, d’origine allemande, qui a préparé la choucroute. 
Le domestique, amoureux éconduit d’Isabelle, qui a mis fin à ses études de 
pharmacie pour entrer au service du Comte. 
Le majordome anglais, marié à la cuisinière, fanatique de mots croisés, de culture 
physique et d’arts martiaux. 
L’infirmière, grande dévoreuse de romans policiers, qui s’occupe du Comte depuis 
que celui-ci ne peut plus sortir de son lit.  
La tante des victimes, Eugénie de Froisec, vieille fille un peu folle, élue 
" championne de tricot du canton " en 1955. Elle n’a pas mangé de choucroute le 
jour du drame à cause de son taux élevé de cholestérol. 
Pour mieux réfléchir, l’inspecteur Lafouine arpente la terrasse du château de long 
en large. Le policier ne sait pas que l’assassin, se sentant découvert, est prêt à tout 
pour stopper l’enquête. Du balcon de sa chambre, située au premier étage du 
château, il balance deux pots de géraniums sur Lafouine. 
Le premier projectile s’écrase sur la chaussure droite de l’inspecteur. Malgré la 
douleur, Lafouine réussit à éviter le second pot en se mettant à l’abri sous le balcon. 
L’assassin vient d’abattre ses dernières cartes. L’inspecteur Lafouine sait 
maintenant qui a tué les triplées du Comte de la Perraudière. 
Quel est le nom du coupable ? 
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10 - " Nuit agitée à l’Hôtel du Canal " 
Le professeur Lafrite, le spécialiste mondial des solanacées, a été assassiné dans sa 
chambre d’hôtel. La veille, il avait annoncé la découverte d’un nouvel engrais 
permettant de multiplier par cent la production de pommes de terre. 
L’inspecteur Lafouine parcourt le rapport du médecin légiste. Il apprend que Lafrite 
a été poignardé pendant son sommeil. L’autopsie fait remonter le décès entre minuit 
et une heure du matin. L’assassin devait chercher quelque chose car la chambre a 
été entièrement fouillée. 
Gérard Leduc, le gardien de service la nuit du crime, indique à Lafouine que sept 
clients étaient présents. Ceux-ci étant partis avant la découverte du corps, 
l’inspecteur interroge l’employé pour se faire une idée plus précise de l’emploi du 
temps de tous les acteurs de cette affaire. 
Professeur Lafrite : Il s’est couché de bonne heure. Le gardien dit avoir entendu 
du bruit dans sa chambre quand il est ressorti de chez Armand Boulithe. Il a frappé 
à la porte. Une voix lui a répondu que tout allait bien. 
Victor Eustache : Il est sorti vers onze heures pour se rendre dans une discothèque. 
Il est rentré un peu après quatre heures. 
Alfonso Poggioli : Cet italien, ne parlant pas un mot de français, est monté dans sa 
chambre à vingt-deux heures, juste après le dîner. 
Juliette Beaufils : Elle a fait un scandale à deux heures du matin lorsque le gardien 
raccompagnait Armand Boulithe dans sa chambre. En peignoir dans le couloir, elle 
s’est plaint du bruit. 
Jacques Poulard : Ne pouvant pas s’endormir, il a demandé deux somnifères. 
Gérard Leduc est monté vers onze heures. Après avoir avalé les deux comprimés, 
Jacques Poulard a remercié le gardien qui est redescendu dans le hall d’entrée. 
Armand Boulithe : Après dîner, il est resté au bar. Il a bu plusieurs verres de 
vodka. Complètement ivre, il s’est mis à chanter. Le gardien a dû le monter dans sa 
chambre. 
Louis Métivier : Il a mangé à la table du professeur Lafrite. Il est monté après avoir 
pris un verre avec Armand Boulithe. Il a dit au gardien qu’il se couchait de bonne 
heure car il devait se lever tôt. 
Lafouine ne met pas longtemps pour découvrir l’assassin. De retour au 
commissariat, il lance un avis de recherche au nom de … 
Quel nom l’inspecteur Lafouine a-t-il inscrit sur l’avis de recherche ? 
Louis Métivier était là, parlait français, avait une voix d’homme, n’avait pas pris de 
somnifères, n’avait pas bu. 


